
P rov inces16
Samedi 17 et Dimanche 18 Mars 2018

LE député du 2e siège,Dieudonné Mondjo, et lesénateur du départementde Tsamba-Magotsi (Fou-gamou) ont dernièrementsillonné l'ensemble des vil-lages composant le districtd'Ikobey, à la rencontredes populations. Principalobjet de cette tournée:faire le compte rendu destravaux dans les deuxchambres du parlement.Accompagnés de la quasi-totalité des cadres duditdistrict, les deux élus ontbravé l'état parfois très pi-teux de la route pour allerà la rencontre des leurs.Ainsi, du village Eghonojusqu'à Ndougou, en pas-sant par Matadi, Nimbié,Guédiba, Ikobey centre,Nioye I et II, Divindé,Evouta, Mimongo-village,Ebel, Sogha, Tranquille,Tchibanga et Ossimba, cesparlementaires ontéchangé avec les popula-tions, leur rendant comptedes travaux parlemen-taires de la session écou-lée. Tour à tour, les deux élusnationaux ont expliqué lesdispositions de la nouvelleconstitution d'une part, etincité davantage tous ceuxqui ne sont pas encore en-rôlés, à le faire dès la pro-chaine révision de la listeélectorale, d'autre part. 

Les élus du 2e siège échangent avec les populations 
Ngounié/Département de Tsamba-Magotsi/District d'Ikobey/Tournée parlementaire
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... et le député Dieudonné Mondjo s'adressant...
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... aux populations.
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Saisissant cette opportu-nité, ils ont aussi amplifiéce message du gouverneurdans le canton Dibwa. Comme à l'accoutumée, lesparlementaires avaientdans leurs gibecières desproduits de première né-cessité et quelques médica-ments pour aider, un tantsoit peu, ces populationsrurales. Ce qui n'a pas em-pêché ces dernières desoumettre à leurs hôtesquelques doléances, parmilesquelles l'améliorationde l'état de la route, le be-soin d'une ambulance aucentre de santé d'Ikobey, leravitaillement en médica-ments des différents dis-pensaires, la prise encharge par l’État desjeunes dans les différentesstructures administratives

Les élus, dont le rôle prin-cipal est de servir d'inter-face entre legouvernement et les popu-lations, ont pris acte de cesdoléances et promis derendre compte à qui dedroit.En marge de leur tournée,les deux membres du par-lement ont également prispart à la réunion que legouverneur de la Ngouniéa présidée au villageEghono, en présence dugotha politique et adminis-tratif local. Au cours decette séance de travail, deséclaircissements ont étéapportés sur la qualité desrapports que doivent en-tretenir les populationsavec les entreprises, essen-tiellement forestières, im-plantées dans la localité. de la localité, le problèmedes éléphants qui déciment les plantations, la réhabili-tation de la route Eghono- Mimongo village et du pontsur la Ngounié.

C'EST peu de dire que letransport urbain dans lacommune de Lébambarime avec précarité. Lesusagers ne savent plus àquel saint se vouer. Lesélèves des lycées et col-lèges en paient le pluslourd tribut. Surtout ceux

qui habitent au centre-villeet apprennent à Bongolo,ainsi que leurs condisciplesdemeurant au quarter mis-sionnaire, qui se rendentquotidiennement  au lycéeDidier Roguet, ou au nou-veau collège Saint-Félicien,logés aux extrémités de laville, aux quartiers Imenouet Letogho-Mabengo. Du coup, lycéens et collé-giens des deux rives de larivière Louétsi parcourent

chaque jour, environ septkilomètres, pour se rendreen classe.Tous les matins, le specta-cle est désolant au lieu dit"Marché". Là, tous lestransporteurs embarquentet débarquent leurs passa-gers. Mais il n'y a pas de vé-hicules pour transporterles élèves. L’unique vieuxtaxi-bus du Conseil munici-pal qui assure jusque-là leservice minimum, a du mal

à satisfaire la demande,trop forte. Aussi, dans le souci d'arri-ver à l'heure dans leurs éta-blissements, lesapprenants sont-ilscontraints d'emprunteurdes véhicules de fortune etde tout acabit. « Nous
n'avons pas de choix. L’es-
sentiel pour nous c’est d’ar-
river à l’école. Car, s'il faut
marcher, nous n'arriverons
pas à temps. Et les profs sont

intransigeants sur les re-
tards (...)», explique J.P,élève en classe de cin-quième au collège Kivi Bou-diongo de Bongolo. Cette déliquescence dutransport urbain à Lé-bamba est le corollaire dela dégradation progressivede la voirie communale. Laroute sur l'axe centre-ville/Bongolo est en trèsmauvais état. Ainsi, denombreux propriétaires de

véhicules à usage de taxi nesont guère encouragés àpoursuivre leur activité. Aujourd'hui, les popula-tions vivent la galère. Sur-tout les scolaires dont lesrendements prennent uncoup. Elles exhortent doncles gouvernants à fairequelque chose dans le sensde l'amélioration desconditions de circulationdes biens et des personnesdans la localité.

Que c'est dur pour les élèves !
... et département de la Louétsi-Wano/Lébamba/Transport urbain 

IMM
Lébamba/Gabon

Faute de taxis dans la ville, ils embarquent à bord de la première occasion qui se
présente à eux.
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Des élèves attendant un éventuel clando pour se rendre
à leur établissement.
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